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Mot de la directrice
générale
C’est une femme, puis deux, puis trois,
et finalement des dizaines, qui chaque
jour viennent trouver l’accueil
inconditionnel de La rue des Femmes
- et ce, depuis 1994. En 2026, La rue
des Femmes écrit une nouvelle page
de son histoire : elle intensifie la
portée de son œuvre sociale, sanitaire
et humaine et fait rayonner
pleinement sa mission : reconstruire
des vies.

Au-delà de l’hébergement, des repas
et des soins, nous accompagnons ces
femmes au quotidien : soutien
fiduciaire, aide juridique, suivi médical,
activités de réadaptation, ateliers
socio-culturels et démarches vers une
plus grande autonomie. Nous
poursuivons un même objectif : offrir
un espace sécuritaire et propre, où le
lien humain devient un levier de
guérison, de dignité et de stabilité, et
où elles peuvent reprendre souffle et
se reconstruire. Ces femmes portent
des parcours profondément humains
et bouleversants.

Le 15 avril 2025, on estime à 12 077 le
nombre de personnes en état
d’itinérance visible au Québec, soit 1
873 de plus qu’en 2022 - une hausse
d’un peu plus de 20 % en trois ans. 

Les femmes y sont de plus en plus
nombreuses, mais demeurent souvent
invisibles : elles se cachent dans nos
rues pour se protéger de violences et
d’abus. 

Malgré cette réalité, chaque matin,
des femmes, des travailleuses, des
bénévoles et des partenaires se
lèvent avec une même conviction :
qu’un monde plus humain reste
possible. C’est, sans doute, l’une de
nos plus grandes forces collectives.

Brigitte Lebreton

Directrice générale
La rue des Femmes
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Mot de la présidente du CA de
La rue des Femmes

Chaque année, les chiffres nous
rappellent l’ampleur du défi à relever : 23
206 nuits en sécurité. 124 753 repas
servis au chaud. Plus de 54 000 heures
d’intervention relationnelle dispensées.  
Malheureusement, 9 199 demandes qui
n’ont pas pu être répondues. Ces chiffres
représentent les quelques 1 484 femmes
engagées sur un chemin de guérison.
L’impact de La rue des Femmes se
mesure dans ce travail profondément
humain, vécu chaque jour dans les
interactions entre les femmes et l’équipe.

L’année 2025-2026 aura été une année à
la fois de consolidation et d’expansion.
Notre ambition était d’accroître notre
impact auprès des femmes vulnérables,
en continuant d’enrichir le développement
de l’approche en santé relationnelle tout
en renforçant nos façons de faire à
l’interne. 

Ainsi, nous avons franchi une étape
importante dans le développement de
l’approche en santé relationnelle. 

Grâce au financement de Femmes et
Égalité des genres Canada, et en
partenariat avec l’UQAM, La rue des
Femmes a pu s’engager dans la livraison
d’un projet d’amplification de l’approche
en santé relationnelle au Nunavut, auprès
de femmes inuites, ainsi qu’à Montréal,
auprès de nouvelles populations. Ce
travail est le fruit du travail visionnaire de
Léonie Couture, fondatrice de La rue des
Femmes et qui rend ce rayonnement
possible.

Parallèlement, grâce au leadership de
Brigitte Lebreton, notre directrice
générale, nous avons renforcé
l’organisation en vue de notre prochain
cycle stratégique. Les enjeux de
l’itinérance au féminin sont encore trop
souvent marginalisés. En offrant des
repas, un toit, des soins, de
l’accompagnement, des formations et en
participant aux recherches, La rue des
Femmes transforme des vies et notre
société.

Merci à toute l’équipe, aux intervenantes,
à l’équipe de direction, aux partenaires,
aux bénévoles, aux donateurs et aux
bailleurs de fonds pour votre engagement
continu envers cette mission.

Chaleureusement,

Geneviève Brin, ing., MBA, ACC

Présidente du conseil d’administration de
l’organisme 
Conseillère exécutive
Indépendante
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SECTION 1

Soins de 
santé relationnelle
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Les femmes
que nous
accueillons
Survivantes de traumatismes graves, les
femmes en état d’itinérance que nous
accueillons vivent bien souvent dans un état
de stress post-traumatique complexe.

Forte de plus de 30 années de présence
quotidienne à leurs côtés, notre expérience
nous amène à accompagner des femmes
confrontées à une diversité d’enjeux : santé
mentale, dépendances, santé physique,
vieillissement, réalités liées à l’immigration, à
l’identité de genre, ainsi qu’aux appartenances
aux Premières Nations et aux communautés
inuites, entre autres.

Notre expérience révèle qu’une grande partie
de ces femmes portent les traces de
violences extrêmes : inceste, agressions
sexuelles, viols, ou encore graves
négligences, survenus fréquemment dès
l’enfance. Ces expériences laissent de
profondes blessures, qui ébranlent le
sentiment de valeur personnelle et minent à la
capacité à faire confiance aux autres.

Dans des parcours de vie marqués par les
abus et les ruptures, continuer d’avancer
relève d’un courage remarquable. Malgré
l’ampleur des épreuves traversées, ces
femmes font preuve d’une résilience
exceptionnelle. Reconstruire leur vie exige
bien plus qu’un soutien matériel : cela implique
de reconnaître la portée des blessures
relationnelles subies et d’offrir des espaces de
soins adaptés, empreints de respect, de
sécurité et d’humanité. C’est dans cette
perspective que s’inscrit l’action de La rue des
Femmes
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Soins de
santé  relationnelle 

La violence conjugale est une réalité brutale,
aux conséquences profondes et durables.
Elle constitue l’une des causes importantes
de l’itinérance chez les femmes. Trop
souvent, elle les contraint à fuir leur milieu de
vie, les précipitant dans la rue.

Cette violence ne s'arrête malheureusement
pas là. Elle se poursuit fréquemment dans le
contexte de l’itinérance, où les femmes
demeurent exposées à des agressions
constantes. Dans cet environnement, les
relations intimes se nouent souvent avec des
hommes eux aussi en situation d’itinérance,
porteurs de leurs propres traumatismes,
blessures et souffrances. Ces dynamiques
complexes peuvent alors reproduire, voire
amplifier, les cycles de violence déjà vécus.

Nos participantes 
et la violence conjugale

Inaugurée en octobre 2025, cette quatrième
maison de La rue des Femmes est
entièrement dédiée aux soins thérapeutiques
et aux activités de réadaptation. Unique en
son genre, elle offre un espace pensé pour
accompagner les femmes dans leur
processus de guérison et de reconstruction.
Ce projet a pu voir le jour grâce au précieux
partenariat avec le Réseau Habitation
Femmes (RHF), un groupe de femmes
engagé qui a mis cette maison à notre
disposition. Située à proximité de nos trois
autres maisons, elle vient renforcer notre
capacité d’accompagnement et enrichir le
continuum de services offerts aux femmes
que nous soutenons.

La Maison de soins Léonie

thérapeutes,
accompagnatrices et
animatrices

ÉQUIPE D’INTERVENTION

25

heures

ACTIVITÉS DE SOINS 
ET SUIVIS PSYCHOSOCIAUX

4 321

femmes différentes531
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En 2025 et 2026, c’est une belle variété
activités qui ont pu être offertes à la Maison
de soins Léonie. 



Notre équipe a mis en place une programmation
variée d’activités thérapeutiques et de mieux-
être comprenant le travail social, la
psychothérapie, la thérapie en relation d’aide, la
réflexologie, les ateliers de cuisine, la
massothérapie, le yoga, le Qi Gong, l’animation
d’activités créatives, ainsi que des approches
d’électrothérapie et de travail énergétique. 

La Maison de soins Léonie a ainsi pu offrir 10
activités régulières différentes, représentant un
total de 1 968 heures de soins et de soutien. Ces
services ont permis d’accompagner 347 femmes
différentes dans leur parcours de rétablissement
et de reconstruction. 

La rue des Femmes a également développé des
partenariats avec d’autres ressources venant en
aide aux femmes en situation d’itinérance, afin
de rendre ces activités accessibles à un plus
grand nombre de femmes et d’élargir l’impact de
ce soutien thérapeutique et communautaire.

Réseau Habitation Femmes, Maison
Marguerite, Auberge Madeleine, Passages,
Chez Doris, Le Chaînon, Maison de l’ Ancre,
Logifem, Pas de la rue, Centre de soir Denise
Massé, Maison Échelon, La Marie Debout, Le
Y des Femmes, FOHM, PASM, Refuge
MITSUAP, PAQ, La sortie, CLES, Un toit pour
elles

Les activités de soins de La rue des Femmes ne
se limitent pas à celles offertes à la Maison de
soins Léonie. Ce sont les maisons Olga,
Jacqueline et Léonie qui offrent une variété
d’activités : 

Les activités de soins et d’accompagnement
psychosocial
Les activités de bien-être et de santé globale 
Les activités d’expression et de socialisation. 

Nous avons aussi eu la chance de développer un
partenariat riche de sens avec le programme
santé mentale de Médecins du Monde. Une
psychoéducatrice sont maintenant disponibles. 

« L’équipe de psychologues de Médecins du
Monde travaille de concert avec les
organismes communautaires afin de réduire au
maximum les obstacles empêchant les
personnes en situation d’itinérance d’accéder
aux services » 

-Médecins du Monde

heures

ACTIVITÉS DE RÉADAPTATION

3 274

femmes différentes1 416

Rapport d’activités 2025 | 2026 page 9



BIEN-ÊTRE ET SANTÉ GLOBALE

Nb de femmes Heures

Massothérapie 441249

Yoga 257

Acupuncture 1633

Soins énergétiques 7078

Réflexologie 25827

Coiffure 57

Tens thérapie 10342

SOINS ET ACCOMPAGNEMENT
PSYCHOSOCIAL

Nb de femmes Heures

Accompagnement psychosocial 1550127

Art-thérapie 53571

Médecins du Monde 194102

Psychothérapie 39847

Thérapie en relation d’aide 50429

Counseling Toxicomanie 107482

Soins infirmiers 289117

Conseils de santé 4722

Nos activités de bien-être et de santé globale
Massothérapie, coiffure, yoga, réflexologie, tens thérapie, soins énergétiques, acupuncture, Qi gong.

Nos activités de soins et d’accompagnement psychosocial
Psychothérapeute, art thérapie, psychologue (MdM), psychoéducatrice (MdM), counseling en toxicomanie,
accompagnement psychosocial, thérapie en relation d’aide, infirmière, conseillère santé.

Nos activités d’expression et de socialisation
Café rencontre, activités créatives, belles soirées, fêtes thématiques, ateliers de cuisine, sorties culturelles,
chorale, groupes de parole, capsules santé, photographie, danse, couture.
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Animée par la volonté de soutenir les participantes
dans leur démarche de reconstruction, La rue des
Femmes a développé au fil des ans un ensemble
d’activités de soins. Portées par une équipe
engagée d’animatrices, de thérapeutes et
d’accompagnatrices, les femmes y sont accueillies
avec bienveillance, dans toutes les dimensions de
leur expérience.

Celles qui vivent l’itinérance portent souvent les
traumatismes d’une vie entière — personnels,
familiaux, communautaires. Confrontées à des
violences répétées, leurs besoins sont immenses.
Pour se reconstruire, c’est tout un réseau de
soutien qui doit être présent et c’est par cette
communauté que commence le travail de
reconnexion qui est au cœur de notre approche.

EXPRESSION ET SOCIALISATION

Nb de femmes Heures

Activités belles soirées 530425

Fêtes thématiques 245151

Café rencontre 6669

Activités créatives 939173

Ateliers de cuisine 13426

Chorale 132120

Cette reconnexion peut prendre différentes formes.
Les espaces thérapeutiques permettent d’explorer
son intériorité et d’amorcer un chemin de guérison.
Mais d’autres voies, moins directes, sont parfois
nécessaires. L’expression passe aussi par le corps,
la création, la voix.

Chanter, créer, bouger deviennent alors des
langages essentiels, particulièrement lorsque les
mots ne suffisent plus à dire l’indicible.

Ces espaces favorisent la sortie de l’isolement, la
rencontre avec soi et avec les autres, et la
reconstruction du sentiment d’appartenance. Pas à
pas, sans pression ni condition, ces gestes de
présence et d’humanité permettent aux femmes de
se rapprocher d’elles-mêmes et d’envisager une
forme d’apaisement avec leur histoire.

Sorties culturelles 8927

Groupes de parole 3018

Nos soins relationnels
Reconnexion et reconstruction

54 138 heures 
d’intervention relationnelle
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La clinique Jackie Fisher :
soins de proximité

La clinique Jackie Fisher s’articule et se
déploie de manière circulaire autant à la
Maison Jacqueline, Olga, Dorimène et Léonie
pour offrir un continuum de soins et de
services. À travers la prévention, les soins, les
suivis et accompagnements, son principal but
est de permettre aux femmes en état
d’itinérance d’investir leur processus de soin
et de ré-affiliation, en fonction de leurs
capacités et à leur rythme.

SOINS DE SANTÉ

Nb de femmes Heures

Conseillère santé 4722

Infirmières 289117

Travailleuse sociale 825137

Le fonctionnement de la clinique a été assuré par :

Une infirmière qui accompagne les
participantes dans leurs démarches liées aux
soins de santé.
Une conseillère en soins et suivis médicaux
possédant une longue expertise dans le milieu
médical, permettant une liaison, un
accompagnement et une prise en charge
adéquate et orientée entre nos services et le
réseau de la santé.
Une travailleuse sociale qui accompagne les
participantes dans leur démarches variées et
parfois très complexes, faisant le pont entre
elles et les autres organisations et institutions
pour les aider à redresser leur situation
L’équipe de proximité du CLSC des
Faubourgs, composée d’une infirmière et
d’une travailleuse sociale.

345 femmes 
1 407 heures de suivis 
89 transferts ambulanciers 
vers les urgences
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Dans un système de santé en transformation,
l’accès aux soins demeure particulièrement difficile
pour les femmes les plus vulnérables. Celles que
nous accueillons, souvent isolées, doivent
affronter seules des parcours complexes, sans
soutien, pour comprendre, défendre leurs droits
ou obtenir les soins nécessaires. Elles sont trop
souvent les premières à subir les conséquences
de ces défaillances.

Marquées par la violence — agressions, menaces,
dureté de la rue — elles vivent aussi avec des
enjeux de santé mentale et de dépendance. La
méfiance envers le système et la déconnexion à
leur propre corps sont telles que, si les soins ne
vont pas à leur rencontre, ils restent inaccessibles.
C’est là que notre clinique prend tout son sens.
À cela s’ajoute le vieillissement, qui accentue les
besoins : maladies chroniques, perte d’autonomie,
troubles cognitifs, soins de fin de vie. Autant de
réalités qui exigent une présence adaptée,
humaine et continue.

La Maison Dorimène
La Maison Dorimène offre, avec ses 12 studios
supervisés, un lieu de transition de 2 ans, pour une
autre étape de l’aide aux femmes. La responsable
de cette maison offre présence, accueil et
accompagnement à celles habitant actuellement
dans la maison. Elle offre aussi cette aide bien au-
delà de ce séjour, en continuant avec le soutien
dans la communauté pour les femmes qui sont
passées à une autre étape et qui ont retrouvé un
chez soi.

La responsable de la Maison Dorimène agit
également à titre de conseillère en soins et suivis
médicaux, permettant ainsi d’étendre ces services
à l’ensemble des participantes des différentes
maisons de La rue des Femmes.
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Post hébergement :
service de réintégration
pour retrouver son
autonomie

21 femmes ayant 
intégré un logement
1 920 heures d’accompagnement 
112 femmes en fiducie
344 femmes en logement 
accompagnée et soutenues 
par des soins relationnels 

Intégration en logement et
soutien post hébergement
L’approche en santé relationnelle guide notre
manière d’accompagner le retour en logement,
avec pour objectif la sortie durable de
l’itinérance. 

Retrouver un logement s’inscrit dans un double
parcours : un travail thérapeutique intérieur et un
accompagnement psychosocial soutenu. À leur
rythme, les femmes avancent vers cette nouvelle
étape, dans un cadre sans contrainte, où elles
sont écoutées, respectées et actrices de leur
cheminement.

Face à la complexité des démarches, à la
fracture numérique et aux nombreux obstacles
— stigmatisation, rigidité du système — un
accompagnement humain et adapté est
essentiel. Il permet de bâtir la confiance, de
soutenir l’autonomie et de raviver l’espoir, une
étape à la fois.

Malgré un contexte de pénurie et de
discrimination, 21 femmes ont pu réintégrer un
logement grâce à l’équipe. Le soutien post-
hébergement demeure toutefois crucial pour
maintenir cette stabilité, à travers un suivi
continu, l’accès aux soins et aux activités, et une
présence rassurante dans la communauté.
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SECTION 2

Hébergements 
et centres de jour
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L’année 
2025-26 
en quelques
chiffres
1 484 femmes aidées 
429 femmes ayant reçu des
soins, counseling et thérapie 
21 femmes intégrées en
logement 
590 nouveaux visages 
23 206 nuitées 
55 185 présences 
aux centres de jour 
124 753 repas servis 
541 femmes différentes dans les
lits d’urgence 
9 199 refus par manque de place
8 décès

Répartition/âge : 
18-30 ans : 5% 
31-50 ans : 39% 
51-65 ans : 43% 
65 ans et plus : 14%

100 femmes des Premières
Nations 
195 femmes issues de
l'immigration 
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Cette année, La rue des Femmes a accueilli 1
484 femmes distinctes. Bien que ce chiffre
représente une légère diminution par rapport à
l’an dernier, une tendance à la hausse d’environ
24 % se dessine sur les cinq dernières années. 

Cette baisse ponctuelle s’explique notamment
par l’augmentation des services d’hébergement
disponibles, ainsi que par une décentralisation
de l’itinérance à l’échelle de la ville.

Dans la vie, il suffit d’un seul petit événement
pour que tout bascule : une facture imprévue,
une séparation, un décès, un accident, un
traumatisme. Une nuit sans sommeil qui devient
plusieurs. Pour les femmes qui vivent déjà dans
une grande fragilité, ce « petit quelque chose de
trop » peut avoir des conséquences immenses.
Ce sont souvent des femmes qu’on remarque
peu, mais qui portent des réalités lourdes : vieillir
dans la solitude, vivre avec la maladie, survivre
aux violences, composer avec la dépendance,
subir le racisme, recommencer sa vie ailleurs, ou
vivre en marge des normes sociales.

Ce que nous observons, ce n’est pas seulement
une succession de situations individuelles. C’est
un point de rencontre entre des vulnérabilités
personnelles et des failles collectives. Et
pourtant, c’est aussi là que commence le travail
essentiel. 

Accompagner une femme, c’est lui offrir l’espace
et les moyens de reconstruire ce qui a été brisé,
à son rythme. C’est croire que chaque trajectoire
réparée contribue à retisser quelque chose de
plus grand que soi. Parce qu’au bout du compte,
prendre soin des personnes les plus fragilisées
parle de qui nous sommes comme société.

Hébergement d’urgence

33 places en lits d’urgence 
11 526 nuitées à l’urgence 
96% taux d’occupation 
541 femmes différentes dans nos
lits d’urgence 
310 nouveaux visages dans nos lits
d’urgence

Nos places d’urgence répondent aux besoins
fondamentaux des femmes en état d’itinérance;
elles constituent une étape essentielle dans le
processus de rétablissement de leur capacité à
retrouver un sentiment de sécurité intérieure,
ainsi que du lien avec elles-mêmes et avec les
autres.
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Nous offrons des séjours de transition en chambre
et de stabilisation en studio, de durées variables
selon les besoins et les capacités des femmes. Ce
sont ces différentes étapes, toujours
individualisées, qui soutiennent et solidifient leur
cheminement vers un logement. Nos chambres,
comme nos studios, sont individuelles et ont leur
propre salle de bain, offrant ainsi confort, intimité et
sécurité aux participantes.

Bien plus que de simples lits pour la nuit, nos places
d’urgence offrent un cadre sécurisant et humain.
Les femmes qui en bénéficient reçoivent, durant la
journée, des soins adaptés, des suivis
personnalisés et un accompagnement relationnel
soutenu, favorisant leur mieux-être et leur stabilité.
Nous offrons également des lits de jour aux
femmes qui ont passé la nuit à l’extérieur, faute de
places disponibles. 

Ce service devient crucial lorsque les nuits dehors
se répètent, exposant ces femmes à des risques
accrus pour leur santé physique et psychologique.
En leur permettant de se reposer dans un
environnement sécuritaire, nous contribuons à
préserver leur dignité et à briser le cycle de
l’épuisement et de la vulnérabilité.

Hébergement de transition
et de stabilisation

11 680 nuitées 
20 chambres individuelles meublées
12 studios supervisés meublés
52 femmes ayant séjourné dans une
chambre ou un studio 
100% taux d’occupation
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Les centres de jour de La rue des Femmes, ouverts 5 jours sur 7 de 7h à 15h, sont la porte
d’entrée qui donne accès à un éventail de soins relationnels et de soins spécialisés. Ils
agissent dans la prévention, la guérison de l’état d’itinérance et le soutien dans le maintien de
la stabilité.

Ce sont les intervenantes, formées à l’approche en santé relationnelle, qui font toute la
différence en créant avec chacun de leurs gestes un moment de reconnexion, pour qu’elles
puissent commencer à reconstruire leur vie. 

Parce que tout compte : l’accueil, l’écoute, la reconnaissance des blessures dues à des
traumatismes, le respect, la validation de leur propre savoir et expérience, l’ouverture, la
bienveillance, le cadre sécurisant, la compassion et derrière tout ça, une reprise de leur
dignité.

ÉVOLUTION DU CENTRE DE JOUR 2020-2025

25-26

Nb de présences dans nos centres de jour 56 96555 185

Repas servis 134 532124 753

Nb de femmes aidées 1 6901 485

Nb de nouvelles femmes 508590

Nuitées en hébergement d’urgence 11 14511 526

Refus par manque de place 9 6619 199

Heures de soins thérapeutiques 4 1934 321

24-25

55 001

112 055

1 591

719

12 079

11 918

3 335

23-24

49 207

107 395

1 517

597

10 752

9 118

3 007

22-23

33 475

68 978

1 192

315

8 560

6 992

3 636

21-22

Nos centres de jour
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Le service à la porte en dehors des heures
d’ouvertures du centre de jour, soit les soirs, les
nuits, les fins de semaines et les jours fériés, est
devenue une réalité bien installée au cours des
dernières années. Cette charge additionnelle
s’est installée petit à petit dans les dernières
années avec une augmentation du nombre de
personnes itinérantes et très désorganisées dans
la ville. Le dernier dénombrement recensait 5036
personnes en situation d’itinérance visible dans la
région de Montréal, une augmentation de 6,7%
depuis 2022.

Avec ces changements nous faisons face à
beaucoup plus de situations de violences. Cette
réalité exerce une grande pression sur
l’organisme en alourdissant la tâche des
travailleuses et en augmentant le budget
alimentaire nécessaire. Ces demandes prennent
différentes formes : repas, vêtements,
couvertures, bouteilles d’eau, produits d’hygiène,
référence, recherche d’une place pour dormir,
soutien, écoute, gestion de crise.

Accueil à la porte Sécurité Alimentaire
La sécurité alimentaire “signifie que tous les êtres
humains ont à tout moment, un accès physique
et économique à une nourriture suffisante, saine
et nutritive leur permettant de satisfaire leurs
besoins énergétiques et leurs préférences
alimentaires pour mener une vie équilibrée et
active.” (Sécurité Alimentaire | CIUSSSCN, n.d.)

Les femmes qui fréquentent La rue des Femmes
et qui sont en logement se retrouvent souvent
devant un choix difficile : payer leur loyer ou se
nourrir adéquatement. Face à cette réalité, elles
se tournent de plus en plus vers les banques
alimentaires et les centres de jour, comme ceux
offerts par La rue des Femmes. Pour celles qui
vivent carrément à la rue, ou d’une ressource à
l’autre, le recours aux ressources et à leurs
services alimentaires devient encore plus
essentiel.

Au cours de l’année 2025-2026, 124 753 repas
ont été servis. Bien que ce chiffre représente une
légère diminution par rapport à l’an dernier, celle-
ci s’explique par une baisse similaire du nombre
total de femmes différentes accueillies. Sur un
horizon de cinq ans, la tendance demeure
toutefois marquée, avec une augmentation de 81
%. L’aide alimentaire offerte constitue ainsi un
service essentiel de première ligne, répondant à
des besoins fondamentaux et immédiats.

Derrière ces chiffres se trouve le travail dévoué
de l’équipe des cuisinières, qui mettent amour et
créativité dans la préparation des repas, tout en
cherchant continuellement des solutions pour en
offrir davantage. Elles jouent également un rôle
clé dans la recherche et la valorisation de dons
alimentaires, qui font toute la différence dans
notre capacité à redonner.
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Le service gratuit de vestiaire de La rue des
Femmes joue un rôle essentiel. Bien au-delà de
la simple distribution de vêtements, il répond à
un besoin fondamental de dignité et de
sécurité. Avoir accès à des vêtements propres,
adaptés à la saison et en bon état permet aux
personnes de mieux affronter les conditions
climatiques, mais aussi de préserver leur santé
physique. 

Le vestiaire constitue souvent un premier point
de contact avec l’organisme, un espace
accueillant où les personnes peuvent être
reçues sans jugement. La réponse à ces
besoins simples favorise la création du lien de
confiance, qui peut ensuite ouvrir la porte à
d’autres formes de soutien. Pour plusieurs, se
vêtir adéquatement contribue également à
renforcer l’estime de soi et à se sentir visibles.

Vestiaire

Le service de fiducie est offert à La rue des
Femmes. En les accompagnant dans la gestion
de leurs chèques et de leurs ressources
financières, ce service aide notamment à
prioriser les dépenses essentielles, comme le
logement, les factures de téléphone,
d’électricité, la nourriture et les soins, réduisant
ainsi les risques d’endettement ou de perte de
logement.

Ce service offre un cadre sécurisant, où les
femmes peuvent reprendre progressivement du
pouvoir sur leur vie. Le lien de confiance qui se
développe avec les intervenantes joue
également un rôle clé, en permettant d’aborder
d’autres enjeux connexes.

Service de fiducie
102 femmes en service de fiducie
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Les stagiaires et volontaires qui
enrichissent notre milieu

4 volontaires de missions civiques 
14 stagiaires étudiantes
Chaque année, l’accueil de stagiaires et de
personnes en mission civique insuffle une
énergie nouvelle au sein de La rue des
Femmes. Cette année, nous avons eu le
privilège de recevoir quatorze stagiaires et
quatre volontaires en mission civique, venues
du Québec et de la France. Leur présence
enrichit profondément notre milieu de vie, tant
par la diversité de leurs parcours que par la
sensibilité qu’elles apportent à leur
engagement.
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Les équipes responsables du soutien
opérationnel, de la maintenance et de l'entretien
des Maisons constituent le socle invisible mais
indispensable de la mission de La rue des
Femmes. Sans elles, aucun soin offert, aucune
porte ouverte, aucune nuit au chaud, aucun
repas partagé ne serait possible. 

Maintenir quatre maisons en état de
fonctionnement optimal, 24h/24, 7j/7, représente
une tâche d'une ampleur considérable. Chaque
bâtiment exige une attention constante et une
grande capacité d'adaptation : entretien préventif
et correctif, maintenance des systèmes de
chauffage, de plomberie et de ventilation, gestion
des cuisines, maintien des infrastructures et des
systèmes informatiques, interventions d'urgence
à toute heure du jour ou de la nuit. À cela s'ajoute
une dimension logistique tout aussi exigeante -
coordination des livraisons, gestion du matériel,
des équipements et des dons - qui requiert
polyvalence, rigueur et débrouillardise au
quotidien. L'équipe responsable de la qualité des
milieux de vie joue un rôle tout aussi
fondamental. 

Veiller à la propreté et à la salubrité de quatre
maisons accueillant des femmes en situation de
grande vulnérabilité, c'est prendre soin d'elles
dans leur quotidien le plus concret - c'est
contribuer directement à leur dignité, à leur
sentiment de sécurité et à leur mieux-être. Un
espace propre, ordonné et soigné envoie un
message clair aux femmes accueillies : elles ont
de la valeur, elles méritent d'être bien entourées
et bien traitées.
 
Rien n'est laissé au hasard, car derrière chaque
robinet qui fonctionne, chaque pièce chauffée,
chaque surface nettoyée et chaque espace
sécuritaire, c'est la dignité et le rétablissement
des femmes accueillies qui sont en jeu. Sans ce
travail fondamental, l'offre de soins ne pourrait
tout simplement pas exister. Ces équipes ne
soutiennent pas la mission de La rue des
Femmes - elles en sont la fondation.

Encore cette année, avec l’aide d’une bénévole,
nous avons offert un service d’impôt à
cinquante-deux femmes. Ce service annuel est
essentiel pour que les participantes restent à jour
dans leurs affaires administratives, pour qu’elles
aient droit à leur retour des taxes provinciales et
fédérales, mais aussi pour qu’elles aient accès à
des programmes de logements subventionnés.

Clinique d’impôt
1 bénévole 
52 rapports d’impôt complétés

Là où tout commence : les
équipes de soutien opérationnel
et de vie des Maisons 
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SECTION 3

Recherche, 
développement 
et formation
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La rue des Femmes a été fondée sur une simple
hypothèse : survivantes de violence, les femmes en
état d’itinérance sont profondément blessées et
elles doivent être soignées pour sortir d’un tel état !
Un état aussi de stress post traumatique, tel que
nous le reconnaissons aujourd’hui.

Être soigné nécessite la reconnaissance des
blessures, et va de pair avec inclusion et humanité.
Une blessure reconnue donne le droit d’être soigné,
et ouvre une porte vers la résilience, vers la
possibilité et la légitimité de demander l’aide et les
soins dont on a besoin. Parce qu’avec la
reconnaissance des blessures vient la
démystification et l’accueil des manifestations –
souffrance morale et comportements inadaptés.
Avec la reconnaissance des blessures vient aussi le
pouvoir d’agir et d’être. 

C’est aussi une question de justice et de santé
publique. C’est avec cette idée d’ « empowerment »
que La rue des Femmes a pris son envol, une
communauté d’inclusion où enfin l’humanité des
femmes en état d’itinérance est reconnue à part
entière. Pour La rue des Femmes, il fallait que soient
légitimés leurs droits à la protection, à des soins
adaptés, et ainsi aspirer à la guérison.

Là encore, le rapport final en 2024 a réaffirmé la
force de notre pratique prometteuse. C’était une
reconnaissance importante : soigner les femmes,
ce n’est pas une idée, c’est une pratique
efficiente. Ce qui nous a valu d’obtenir un
deuxième financement de FEGC en mai 2025
pour un projet hautement structurant pour La rue
des Femmes, notamment aux niveaux de la
consolidation de son expertise de transmission et
de promotion de la santé relationnelle, et de sa
pérennité. Grâce à ce projet de 23 mois, La rue
des Femmes vise à amplifier son approche
d’intervention en santé relationnelle, ce qui se
traduit par 

1) L’accès à des mesures de soutien par
l’établissement de partenariats et de
collaborations stratégiques pour renforcer un
réseau d’organismes à Montréal et pour
augmenter l’accessibilité à l’offre de soins
relationnels aux femmes qu’ils soutiennent, tant
les femmes en état d’itinérance maintenant en
logement permanent que les femmes survivantes
d’exploitation sexuelle ;

Une vision validée par la
recherche
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En 2014, nous avons fait la demande d’une
première subvention de recherche à travers le
service aux collectivités de l’UQAM afin de
documenter et valider notre approche relationnelle
d’intervention. Comme nous le pressentions, les
résultats se sont avérés probants. En 2019, une
nouvelle subvention accordée par Femmes et
Égalité des genres Canada (FEGC) nous a permis
d’aller encore plus loin dans cette évaluation. 

Une histoire de recherche et
développement...

Léonie Couture
Fondatrice et responsable de la
pratique en santé relationnelle



2)  L’élargissement à une nouvelle région
(Nunavut) et à une nouvelle population (femmes
inuites), pour combler des lacunes importantes
d’offre de soutien et d’accès à des soins
relationnels spécialisés, adaptés, sensibles au
trauma, auprès de populations sous-desservies,
désaffiliées, difficiles à rejoindre, et survivantes
de violence, en état de stress post-traumatique.

Pour ce faire, le projet comprend l’augmentation
de l’offre de soins relationnels à Montréal et le
déploiement de la pratique en santé relationnelle
aux partenaires sous forme de formations et de
supervisions cliniques (suivi des formations).
L’élargissement de cette pratique au Nunavut à
travers des collaborations stratégiques avec des
partenaires permet de l’actualiser de façon
culturellement et socialement adaptée, de
partager des savoirs croisés et d’établir des
communautés de pratiques. La rue des Femmes
produira en français, anglais et Inuktitut selon les
besoins, des outils promotionnels afin de
documenter le projet, de reproduire ou d’amplifier
la pratique en santé relationnelle.

L’objectif étant de bâtir des ponts entre nous,
d’apprendre de nos réalités et de nos humanités
partagées, et d’enrichir nos lieux respectifs de
soins socialement et culturellement adaptés pour
guérir les blessures relationnelles et prévenir la
violence.

Toutes les travailleuses suivent une formation de
base sur la santé relationnelle et l’état
d’itinérance. De plus, en soutien au travail de
terrain, les intervenantes et thérapeutes
bénéficient de formations continues.

Formation continue mensuelle aux
intervenantes régulières dans l’application de
la pratique d’intervention 
Physiologie du traumatisme
Approche relationnelle d’intervention
thérapeutique sensible au traumatisme
Gestion de crise en santé relationnelle 
Formation Oméga.

Formation interne

… Et une histoire de formation

Pour La rue des Femmes, avec cet esprit de
changement de paradigme qui l’anime, la
formation – et la création d’outils de formation – a
toujours été un incontournable de la réalisation
de sa vision et de sa mission de soins en santé
relationnelle et du développement de son
approche innovante d’intervention sensible au
traumatisme, tant à l’interne qu’à l’externe.

43 sessions
162 personnes
185 heures de formation

Formation externe
Cette année, avec le projet d’amplification de
notre pratique innovante de santé relationnelle
sensible au trauma, notre programme de
formation à l’externe a pris une nouvelle ampleur
tant à Montréal qu’au Nunavut.

À Montréal, cinq organismes dont Projet
autochtone Québec (PAQ), Mitshuap, Coalition
de lutte à l’exploitation sexuelle (Clés) et Un toit
pour Elles, La sortie, Réseau habitation Femmes
(RHF) se sont montrés intéressés à partager
l’approche en santé relationnelle avec leur équipe,
ainsi que le comité consultatif au projet qui en est
découlé. Également, l’équipe Cossette-Septième,
responsable de la production du documentaire
promotionnel Santé relationnelle, a participé à
une rencontre de formation sur l’approche.
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10 sessions de formation
40 personnes
36 heures de formation

Au Nunavut, tous les organismes visités en
décembre et en janvier dans le cadre du projet
d’amplification, ont participé à une rencontre de
formation et d’échange sur l’approche en santé
relationnelle sensible au trauma, mettant en
valeur et en partage leurs savoirs, leur inventivité,
leur courage et leur résilience.

Voici par région et par communauté, les groupes
rencontrés :

Kivalliq –
Kangiqiniq (Rankin Inlet)
Pulaarvik - Friendship Center, Nunavut Tunngavik
Incorporated (NTI), et Victims services of Arviat
Hamlet and Department of Justice
Qamani’tuaq (Baker lake)
Mianiqsijit - Counselling Center and healing
practices, et Social Services of Hamlet

Kitikmeot –
Iqaluktuuttiaq (Cambridge bay)
Cambridge Bay Wellness Centre, Women Shelter

Qikiqtaaluk
Mittimatalik (Pond Inlet)
Hamlet of Pond Inlet, Women Shelter,
Men’Shelter, Community Wellness Centre
Iqaluit
Qaujigiartiit Health Research Centre

30 personnes
13 ressources rencontrées
30 heures de formation et
conférence sur la santé relationnelle

Nous remercions toutes les personnes qui nous
ont accueillies si chaleureusement et avec qui
nous avons échangé et appris sur les réalités, les
besoins et nos pratiques communes. En
septembre, avec nos partenaires de Montréal qui
ont généreusement accepté de contribuer à ce
projet d’amplification de la pratique en santé
relationnelle, ce sera notre tour de recevoir les
leaders de ces communautés afin de se
connaître davantage, et renforcer les retombées
de ce projet, source de guérison et de prévention
de la violence, pour le mieux-être des personnes
survivantes et de nos communautés.
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À Montréal, l’amplification prendra la forme
d’une augmentation de l’offre de soins
relationnels et le déploiement de la pratique
prometteuse aux partenaires sous forme de
formations et de suivis cliniques post formation.
Concrètement les retombées anticipées du
projet visent quatre éléments. 

Tout d’abord, l’amélioration de la
compréhension de la violence fondée sur le
sexe (VFS), de l’état de stress post traumatique
(ESPT) et de l’état d’itinérance. Deuxièmement,
l’amélioration de l’approche de soins dispensés
aux survivantes de VFS et en ESPT.
Troisièmement, l’élargissement de la pratique
prometteuse en santé relationnelle et de la
formation en santé relationnelle à de nouvelles
régions et populations. Et finalement,
augmenter l’accès à des mesures de soutien et
aux services à des femmes survivantes de VSF
et en ESPT et/ou en état d’itinérance.

Grâce au financement de FEGC, La rue des
Femmes a mis en place un projet, qui
s’échelonne sur une période de 23 mois, pour la
guérison de la santé relationnelle chez les
femmes survivantes de violence fondée sur le
sexe, par le déploiement de soins relationnels
sensibles au trauma. Ce projet qui a débuté en
mai 2025, a pour objectif d’amplifier l’approche
d’intervention en santé relationnelle au Nunavut
auprès de femmes inuites et à Montréal auprès
de nouvelles populations. 

Le projet prévoit l’amplification de l’approche
d’intervention au Nunavut à travers des
collaborations stratégiques, le développement
de communautés de pratique et par
l’actualisation de l’approche de façon
culturellement et socialement adaptée. 

Le projet d’amplification de
l’approche en santé relationnelle Réseau Habitation Femmes, Refuge MITSUAP,

Projet Autochtone Montréal, La sortie, CLES, Un
toit pour elles, Kivalliq, Kitikmeot, Qikiqtaaluk.

Partenaires du projet 
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Partenariat pour la prévention et la lutte contre
l’itinérance des femmes (PPLIF) 
Fédération des femmes du Québec (FFQ) 
Relais-femmes - Réseau d’aide aux personnes
seules et itinérantes de Montréal (RAPSIM) 
Réseau québécois d'action pour la santé des
femmes (RQASF) 
Table des groupes de femmes de Montréal
(TGFM) 
Fédération des OSBL en habitation de
Montréal (FOHM)
Réseau d’action des femmes en santé et
services sociaux de Montréal (RAFSSS)
Regroupement intersectoriel des organismes
communautaires de Montréal (RIOCM) 

La rue des Femmes collabore activement avec des
organismes qui œuvrent à la défense et à la
protection des droits, des intérêts et des besoins
des femmes en état d’itinérance. 

Auberge Madeleine, Les Maisons de l’Ancre,
Maison Marguerite, Passages, Réseau
Habitation Femmes (RHF), Chaînon, Logifem,
Diogène, Chez Doris, Projet autochtone
Québec (PAQ), SOS Violence conjugale, Refuge
MITSUAP, La sortie, CLES, Un toit pour elles.

Engagement dans la
communauté
Organismes communautaires

Membres de regroupements 
et fédérations

Le Centre canadien pour mettre fin à la traite
des personnes 
Membre sympathisant de l’association des
résidents du Quartier Chinois (ARQC) 
Coalition Féministe contre la Violence envers
les Femmes (CFVF)
Accès-Bénévolat

Dénombrement des personnes en situation
d’itinérance au Québec - Tout le monde
compte 2025 (Service régional de l’itinérance) 
Violence conjugale et traumatisme
craniocérébral : vers un écosystème de
soutien intégré pour les femmes dans la
grande régon de Montréal. Création d’un
écosystème de soutien (Caroline Bottari,
Université de Montréal – programme
d’ergothérapie) 
Projet d’intervention et de recherche : Relation
humain-animal en lien avec l’itinérance (Julie
Stéphanie Normandin, UQAM) 
Consultation sur la thématique de l’itinérance
(Eva D’Alena, Éducaloi)
Droit à un logement sûr, adéquat et abordable
pour les femmes, les personnes bispirituelles,
transgenres, et issues de la diversité de genre
(Vanessa Paul, Commission d’examen Neha) 
Adaptation et résilience : utiliser l’ADS+ pour
comprendre et relever les nouveaux défis de
l'itinérance face aux changements climatiques
au Québec (Recherche de Julie Stéphanie
Normandin, Observation québécoise des
inégalité) 
Expériences vécues des personnes
judiciarisées en situation d’itinérance, dont sur
l’incompatibilité entre les exigences de la rue
et les contraintes de supervision judiciaire en
communauté (Taïna Dubé, Université de
Montréal) 

Consultations et études
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Comment mieux répondre aux besoins des personnes âgées en situation d'itinérance: pistes
d'intervention (Charlène Allaire, Département de psychologie de l’UQAM) 
Soutenir et activer une participation plus inclusive à l’aménagement urbain (Pauline Salaün,
Centre d’écologie urbaine et TGFM) 
Comment mieux répondre aux besoins des personnes âgées en situation d’itinérance : piste
d’intervention (Valérie Bourgeois-Guérin, UQAM et RAPSIM) 
Mieux comprendre les réalités de l’itinérance dans le Quartier latin à Montréal pour favoriser
la cohabitation sociale (Lucie Dumais, UQAM, MITAQ et Ville de Montréal)

Consultations et études (suite)

Services médicaux : hôpitaux, urgences et suivis de soins (accouchements, avortements, chirurgies,
réadaptation, soins palliatifs, décès), médecins, unités psychiatriques (psychiatres, infirmières,
travailleuses sociales), ambulanciers, premiers répondants (pompiers), Urgence psychosociale-justice
(UPS-J), etc.

Section partenaires

Services policiers :  le SPVM, l’équipe EMERI, l’équipe sociocommunautaire, etc.

Services juridiques : les centres correctionnels Leclerc, au provincial, et Joliette, au fédéral, aide
juridique, avocats de la défense et de la Couronne, agents de probation, juges, etc.

Services publics : Le Curateur public, DPJ, clinique d’impôts, Emploi-Québec, Employabilité,
établissements scolaires, CAVAC, RAMQ, les services canadiens pour les réfugiés, le centre spécialisé
de demandeurs d’asiles, CIUSSS, ÉMMIS, PRAIDA, Ville de Montréal, etc.

Services communautaires : centres de thérapie, ressources et organismes en itinérance femmes,
santé mentale, toxicomanie et travail du sexe, banques alimentaires, centres de crise, Diogène, Droits
Devant, CACI, L’entraide - les ami(e)s de Montréal, Médecins du monde, Promis, Collectif Bienvenue,
Accueil Bonneau, Hadley Community, etc.

Services culturels : Musée d’art contemporain, Musée des Beaux-Arts, Musée de la Pointe-à-Calière,
Maison de la culture Hochelaga-Maisonneuve, Château Ramesay, Maison de la culture Janine-Sutto,
Théâtre St-Denis, Théâtre Denise Pelletier, Théâtre Duceppe, Théâtre la Licorne, Place des arts,
Théâtre du Nouveau Monde, Centre des science de Montréal, Théâtre Quat’sous, Sentier Urbain, Hotel
Ruby Foo, etc.
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La rue des Femmes en chiffres

Intervention et soins

L’ÉQUIPE

95

Service technique18

Administration6

Fondation5

DONS ALIMENTAIRES 

Sobeys254 060$

Moisson Montréal248 105$

Avril Supermarché santé95 218$

Autres45 678$

Total643 061$
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Financement

19%

Organisme - Charges

51%46%

Organisme - Produits

Services aux femmes 

Administration 

Entretien 

Frais fixes (3%)

5%

Subventions gouvernementales - Organisme 

Contribution philanthropique 

Autofinancement (3%)

73%

Bénévoles248
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Équipe de
direction

Linda Tchombé
Directrice de la
Fondation

La véritable force d’une
organisation naît de la qualité
humaine, de la synergie et de
l’authenticité de son équipe de
direction.  
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Louis Rousseau
Directeur des services
techniquesLéonie Couture

Fondatrice et responsable de la
pratique en santé relationnelle



Louise Waridel
Directrice générale
adjointe

Joël Darsigny
Directeur des
ressources humaines

Brigitte Lebreton
Directrice générale

Andrée Pinard
Directrice des finances
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Conseil d’administration

Geneviève Brin, Ing., MBA
Présidente

Conseillère exécutive
Indépendante

Erin Geldard 
Vice-présidente
Gestionnaire exécutive

Indépendante

Isabelle Vendette
Secrétaire

Associée/ Litige
McCarthy Tétrault LLP

Michèle Bernier, CPA
Trésorière

Retraitée

Marie-Julie Archambault
Directrice Environnement

Hydro-Québec

Nancy Champagne
Directrice adjointe communications

et marketing
Ville de Laval

Cathy Martin
PMO

Sodexo Énergies et Ressources

Sophie Lemieux, M.Sc.
Cheffe de la clientèle

institutionnels, Québec 
Corporation Fiera Capital

Donna Prahacs
Cheffe, Talent, culture et
développement durable

Gestion de fonds FÉRIQUE

Rapport d’activités 2025 | 2026 page 37



514-284-9665 www.laruedesfemmes.org info@laruedesfemmes.org

1050, rue Jeanne-Mance, Montréal (Québec) H2Z 1L7

Retrouvez-nous sur : 

| |

Directeur artistique du rapport d’activités
Vincent Doucet
Responsable marketing et médias sociaux
La rue des Femmes

No d'organisme enregistré : 14124 2180 RR0001

https://www.instagram.com/laruedesfemmes/
https://ca.linkedin.com/company/fondation-la-rue-des-femmes
https://laruedesfemmes.org/
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	Nos activités de soins et d’accompagnement psychosocial
	Psychothérapeute, art thérapie, psychologue (MdM), psychoéducatrice (MdM), counseling en toxicomanie, accompagnement psychosocial, thérapie en relation d’aide, infirmière, conseillère santé.

	Nos activités de bien-être et de santé globale
	Massothérapie, coiffure, yoga, réflexologie, tens thérapie, soins énergétiques, acupuncture, Qi gong.

	Nos activités d’expression et de socialisation
	Café rencontre, activités créatives, belles soirées, fêtes thématiques, ateliers de cuisine, sorties culturelles, chorale, groupes de parole, capsules santé, photographie, danse, couture.
	SOINS ET ACCOMPAGNEMENT PSYCHOSOCIAL
	Nb de femmes
	Heures

	BIEN-ÊTRE ET SANTÉ GLOBALE
	Nb de femmes
	Heures
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	La Maison Dorimène
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	Hébergements  et centres de jour
	SECTION 2

	L’année  2025-26  en quelques chiffres
	1 484 femmes aidées  429 femmes ayant reçu des soins, counseling et thérapie  21 femmes intégrées en logement  590 nouveaux visages  23 206 nuitées  55 185 présences  aux centres de jour  124 753 repas servis  541 femmes différentes dans les lits d’urgence  9 199 refus par manque de place 8 décès
	Répartition/âge :  18-30 ans : 5%  31-50 ans : 39%  51-65 ans : 43%  65 ans et plus : 14%
	100 femmes des Premières Nations  195 femmes issues de l'immigration

	Hébergement d’urgence
	33 places en lits d’urgence  11 526 nuitées à l’urgence  96% taux d’occupation  541 femmes différentes dans nos lits d’urgence  310 nouveaux visages dans nos lits d’urgence
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	Nos centres de jour
	Les centres de jour de La rue des Femmes, ouverts 5 jours sur 7 de 7h à 15h, sont la porte d’entrée qui donne accès à un éventail de soins relationnels et de soins spécialisés. Ils agissent dans la prévention, la guérison de l’état d’itinérance et le soutien dans le maintien de la stabilité.
	Ce sont les intervenantes, formées à l’approche en santé relationnelle, qui font toute la différence en créant avec chacun de leurs gestes un moment de reconnexion, pour qu’elles puissent commencer à reconstruire leur vie.
	Parce que tout compte : l’accueil, l’écoute, la reconnaissance des blessures dues à des traumatismes, le respect, la validation de leur propre savoir et expérience, l’ouverture, la bienveillance, le cadre sécurisant, la compassion et derrière tout ça, une reprise de leur dignité.
	ÉVOLUTION DU CENTRE DE JOUR 2020-2025
	25-26
	24-25
	23-24
	22-23
	21-22
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	Accueil à la porte
	Sécurité Alimentaire
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	Recherche,  développement  et formation
	SECTION 3

	Consultations et études (suite)
	Section partenaires
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	La rue des Femmes en chiffres
	L’ÉQUIPE
	248
	DONS ALIMENTAIRES

	254 060$
	248 105$
	95 218$
	45 678$
	643 061$
	Financement
	Organisme - Produits
	46%
	51%

	Organisme - Charges
	19%
	73%
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	Linda Tchombé
	Louis Rousseau

	Équipe de direction
	La véritable force d’une organisation naît de la qualité humaine, de la synergie et de l’authenticité de son équipe de direction.
	Léonie Couture
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	Louise Waridel
	Andrée Pinard
	Joël Darsigny
	Brigitte Lebreton
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	Geneviève Brin, Ing., MBA
	Erin Geldard
	Isabelle Vendette
	Michèle Bernier, CPA
	Trésorière
	Marie-Julie Archambault
	Sophie Lemieux, M.Sc.
	Cathy Martin
	Donna Prahacs
	Directeur artistique du rapport d’activités
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